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Les pelouses de l'alliance du Thero-Brachypodion sont représentées dans 
les Alpes Maritimes calcaires, entre Nice et Menton, par l'association à Tri­
foZium scabrum et Hypochoeris achyrophorus. Ce groupement constitue l'un des 
derniers termes de l'évolution régressive de la végétation qui se produit en 
permanence à la suite des incendies. C'est après la destruction des forêts cli­
maciques des Quercetea iZicis, des forêts de pin d'Alep et des diverses garrigues 
de dégradation que se constituent ces pelouses où dominent les espèces médi­
terranéennes avec Brachypodium retusum, souvent abondant, accompagné de nombreuses 
thérophytes. 

SUMMARY 

The grasslands of the Thero-Brachypodion alliance are present in calca­
reous Alpes Maritimes between Nice and Menton, through the Trifolium scobrum 
and Hypochoeris achyrophorus association. This community makes up one of the 
last stages of the regressive evolution of the flora, to be commonly found in 
the wake of fires : after the destruction of Quercetea ilicis climacic forests, 
of Aleppo pine forests and of various degradation gar�igues, these grasslands 
make their appearanc8, displaying mostsly Mediterranenan species among which 
the often found Brachypodium retusum and numerous therophytes. 
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L'évolution régressive de la végétation méditerranéenne, sur substratum 
calcaire, se termine généralement par des pelouses xérophiles appartenant à 
l'alliance du Thero-Brachypodion. Ces pelouses se caractérisent par l'abondance 
et souvent la dominance de Brachypodium retusum = B. ramosum ainsi que par la 
présence de nombreuses thérophytes. 

En Provence, Languedoc et Catalogne, l'association la plus répandue est 
le Ph�omido-Brachypodietum ramosi tandis que dans les Alpes Maritimes existe une 
association voisine mais différente où Trifo�ium scabrum et Hypochoeris achyro­
phorus = Serio�a aetnensis ont une haute présence et sont souvent abondants. 

Ce Trifo�io scabri-Hypochoeretum achyrophori (Trifo�io-Hypochoeretum) se 
rencontre généralement en mosaique au milieu des garrigues de dégradation et 
est localisé dans les régions proches du littoral, à basse altitude, mais peut 
s'élever parfois jusqu'à 700 mètres. 

70 relevés ont été effectués aux emplacements indiqués sur la carte J01n­
te. Ils proviennent des localités suivantes : Mont Boron et Mont Alban (17 re­
levés) , Cap Ferrat (4 relevés) , entre Villefranche, Beaulieu et la Condamine de 
Beaulieu (7 relevés) , entre Eze-sur-Mer, Eze et la Turbie (5 relevés) , entre La 
Turbie et Monaco (17 relevés) , au Nord de la Turbie (2 relevés) , Mont Bastide 
(1 relevé) , Mont Vinaigrier (4 relevés), Mont Chauve (6 relevés) , Plateau Tercier 
à l'Ouest de Laghet (4 relevés) , à l'Est et au Sud de Peillon (3 relevés) . 

l - TABLEAU ET COMPOSITION FLORISTIQUE 

La composition floristique synthétique d'après les 70 relevés est donnée 
dans le tableau ci-joint où figurent toutes les espèces des Thero-Brachypodietea 
et des unités inférieures ainsi que, pour les autres groupes, les espèces dont 
la présence est égale ou supérieure à 1/10. Une liste des autres espèces (acci­
dentelles) est donnée après le tableau. La lettre précédant le nom des espèces 
est l'initiale des formes biologiques. La première colonne indique les classes 
de présence (r pour une présence inférieure à 1/10) et les abondances-dominan­
ces extrêmes, tandis que la deuxième donne les valeurs de recouvrement. La no­
menclature des espèces est, en général, celle de Flora Europaea. 

1) Caractéristiques locales de l'association 

Les neuf caractéristiques (TrifoZium scabrum� Hypochoeris achyrophorus� 
Linum strictum� MeZi�otus suZcata� Medicago truncatu�, A�lium acutifZorum� 
CoroniUa scorpioides� Lotus ornithopodioides� Picris sprengerona) ont net te­
ment leur optimum dans le groupement, les trois premières étant presque tou­
jours présentes. 

2) Caractéristiques de l'alliance (Thero-Brachypodion) 

Elles sont assez nombreuses, les plus communes étant Centourea panicu�ata 
et Ruta angustifoZia. Les autres sont surtout des annuelles qui apparaissent 
irrégulièrement selon les années. Les plus fréquentes (présence II) sont Aste­
roZinon Zinum-steUatum� P�antago afro. = P. psyUium� Aetheorhiza bu�bosa = 

Crepis buZbo8a� Filago pyramidata = F. spathuZata, Cerastium pumiZum, BupZeu­
rum baZdense� Cynosurus echinatus� Ononis recZinata, LophochZoa criRtata � Koe­
Zeria phZeoides� Linaria simpZex� Vicia sativa ssp. amphicarpa� Verbascum boer­
havii. Les autres espèces sont plus rares (présence 1) et plus d'un tiers ont 
une présence inférieure à 1/10 (voir tableau) . Il faut noter, parmi ces der­
nières, Stipa capensis = S. tortiZis et Evax pygmaea� plantes très rares dans 
la région mais rencontrées dans les pelouses du Mont Alban. 
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3) Caractéristiques de l'ordre (Thero-Braohypodietalia) et de la classe 
(Thero-Brachypodietea) 

Elles sont très nombreuses, beaucoup étant des annuelles, Certaines sont 
très répandues (présence V ou IV) : Medicago minima var. longiseta, Avena bar­
bata, Convolvulus cantabrica, Scleropoa rigida, Reichardia picrioides. Huit es­
pèces ont comme présence III : Brachypodium distachyon, Sideritis romana, Tri­
folium stellatum etc ... et douze ont comme présence II : Hyparrhenia hirta, Ae­
gilops geniculata = A. ovata, Galactites tomentosa, Medicago polymorpha etc ... 
La présence des autres est encore plus faible et pour presque le quart elle 
est inférieure à 1/10 (voir tableau). L'abondance-dominance de toutes ces espè­
ces, souvent de petite taille, est généralement faible (2 à +) saur pour Hy­
parrhenia hirta et Bromus pubens qui parfois sont dominants, surtout la pre­
mière, déterminant ainsi des faciès particuliers. 

4) Espèces des Quepoetea iliois 

Ce sont des vestiges des forêts et des garrigues disparues. Leur abondan­
ce-dominance ainsi que leur présence sont généralement très faibles. Les plus 
répandues sont Asparagus acutifo�ius, Rumex intermedius et Euphorbia dendroi­
des. 

5) Espèces des Ononido-Rosmarinetea 

Mis à part Avenula bromoides et Fumana laevipes (présence 1.1.), les autres 
espèces sont rareS dans ces pelouses. 

6) Espèces des Cisto-Lavanduletea 

Elles sont généralement rares et peu nombreuses, localisées sur des sols 
dévarbonatés. Seuls Briza maxima et Linum tpigynum = L. galZicum ont une présen­
ce supérieure à 1/10. 

7) Autres xéro-thermophytes 

Elles sont nombreuses et parfois très abondantes. Parmi les arbres 
Pinus halepensis est parfois présent mais généralement isolé. Brachypodium 
retusum = B. ramosum� presque toujours présent et souvent dominant, est le 
principal constituant physionomique de ces pelouses. Sont également communs 
Dactylis glomerata ssp. hispanica, Thymus vulgapis, Euphorbia spinosa, Odon­
tites lutea, Sedum sediforme, Galium corpudifoZium,Ononis minutissima et de 
nombreuses autres espèces (voir tableau). 

8) Mésophytes et espèces à large écologie 

Elles sont nombreuses, les plus communes étant Sherardia arvensis, Trifo­
Zium campestre, Petrohagia saxifraga, Plantago lanceolata, Stachys recta, Poa 
buZbosa, Minuartia hybrida, HeZianthemum nVfiWmlarium etc . . .  

9) Accidentelles 

La liste des espèces non caractéristiques de la classe et des unités in­
férieures qui ont une présence inférieure à 1/ 10 est donnée à la fin du tableau. 
Les plus nombreuses sont les mésophytes et espèces à large écologie, puis les 
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TRIFOLIO SCABRI-HYPOCHOERETUM ACHYROPHORI 

Nombre de re1evês 
Altitudes en mètres 
Expositions les plus 
Pentes en degrés 
Recouvrement par 
strates (minimum 
et maximum X) 

fréquentes 

Strate arborescente 
Strate arbustive 
Strate herbacée 

pH du sol (0-10 cm) 
Taux % de carbonates du sol (0-10 cm) 

Pr + AD - Présence et Abondance-Dominance extrême 
V. R. � Valeur de recouvrement 

1) CARACTERISTIQUES LOCALES DE L'ASSOCIATION: 
T Trlfollum scabrum L. 
T Hypochoeris achyrophorus L. 
T Linum strictum L. 
T Me1i1otus su1cata Desf. 
T Medicago truncatu1a Gaertn. 
T Coronilla scorpioides (L.) Koch. 
G Allium acutif10rum Lois. 
T Lotus ornithopodioides L. 
T Picris sprengerana (L.) Poir. 
2) CARACTERISTIQUES DE �ALLIANCE(THERO-BRACHYPODION): 
H Centaurea panlcuJata L. 
C Ruta angustifo1ia Pers. 
T Astero1 inon l inum-stellatum (L.) Dub. 
T P1antago afra L. 
G AEtheorhiza bu1bosa (L.) Casso 
T Fi1ago pyramidata L. 
T Cerastium pumi1um Curt. 
T Bup1eurum bal dense Tur. 
T Cynosurus echinatus L.­
T Ononis rec1inata L. 
T Lophoch1oa cristata (L.) Hy1. 
T Linaria simplex (Wil1d.) OC. 
T Vicia sativa L.ssp. amphicarpa(Dort.) A. et Gr. 
H Verbascum boerhavii L. 
T He1ianthemum sa1icifo1ium (L.) Mill. 
T Misopates oruntium (L.) Raf. 
T Lathyrus setifo1ius L. 
T Crucianel1a angustifo1ia L. 
T Ga1ium parisiense L. 
S Romulea co1umnae Seb. et M. 
T Urospermum picrioides (L.) Scop. 
H Carduus nigrescens Vi11. 
T Stipa capensis Thumb. 
G Iris chamaeiris Bert. 
T Cr�pina vulgaris Casso 
T Lotus edu1is L. 
T Trigone11a gladiata Stev. 
T Bombyci1aena erecta (L.) Smj. 
T Althaea hirsuta L. 
T C1ypeo1a jonthlaspi L. 
T Hippocrepis ci1iata Wi11d. 

70 
100 - 770 

5, SW, W, E 
o - 30 
o - 30 
o - 20 

70 - 95 
7,3 - 8,2 

o - 63 

Pr + AD V. R. 

y+.3 
740 

y
+.2 356 

V+·2 206 
Il r+' 2 173 
III+·2 109 
II r+·1 73 
IfI+·2 61 

II+·2 51 
rr+·1 30 

IV+·1 103 
1Il+·1 56 

II+·2 123 
rr+·3 117 
r r+·2 100 
Il+·2 91 
rr+·2 90 
IJ+·2 86 
I1+.2 76 
I1+.2 65 
II+· 1 23 
11+.1 13 
n

+·l 10 
II+·1 6 

1+.2 75 
1+.1 23 
1+.1 19 
1

+. 1 15 
1+.1 12 
1+.1 11 
r+·1 11 [+.1 4 2 43 r

+.2 r
+.l 25 

r +. 1 11 
r+.1 11 
r +.1 11 
r +.1 8 
r +.1 7 
rI 4 
r 4 
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2 ! Pr + AD 

2 ) CARACTERISTIQUES DE L'ALLIANCE (SUITE) : 1 T Evax pyç�aea (L.) Brot. 
T Campanula erinus L. 
T Vallantia muralis L. 
H Asphodelus fistulosus L. 
T Gastridium ventricosurn (Gouan) Sc�. et Th. 
T Crepis zacintha (L.) Babc. 

3 ) CARACTERISTIQUES DE L'ORDRE(THERO-BRACHYPOOIETALIA) 
ET QE LA CÇA�SE(f�EJO-BRACHYPOD:ET�) : 

T Medlcago mInIma . Bast.var. onglseta DC. 
T Avena barbata Pott. 
H Convolvulus cantabrica L. 
T Scleropoa rigida (L.) Gris. 
T Reichardia picrioides (L. ) Roth. 
T Brachypodium distachyum (L.)P.B. 
T Sideritis romana L. 
T Trifolium stellatum L. 
H Psoralea bituminosa L. 
T Hedypnois cretica (L.) Dum.-Cour. 
H Carlina eorymbosa L. 
H Urosper�um dalechampii (L.) Seop. 
T Trifolium angustifolium L. 
H Echium vulgare L. ssp. pustulatum (S.et Sm.)Ry 
H Hyparrhenia hirta (L.) Stapf. 
T AEgilops genieulata Roth. 
T Galaetites :omentosa Moench 
T Medieago polymorpha L. 
T Arenaria leptoelados (Reich.) Guss. 
T Seorpiurus murieatus L. 
T Vulpia eiliata Link. 
T Nigella damaseena L. 
H Foenieulum vulgare Mill. ssp. piperitum(Ver.)Cont. 
T Silene noeturna L. 
T Tragopogon porrifolius L.ssp. australis(Jord.)Nym. 
H Hyperieum perforatum L. 
T Saxifraga tridaetylites L. 
T Hippoerepis unisiliquosa L. 
T Anthyllis tetraphylla L. 
T Plantago lagopus L. 
H Andropogon distaehyos L. 
G Seilla autumnalis L. 
H Convolvulus althaeoides L. 
T Seabiosa atropurpur,a L. 
C Ajuga iva (L.) Sehr. 
T Trigonella 'monspeliaea L. 
G Allium sphaeroeephalum L. 
H Pallenis spinosa (L.) Casso 
T Medieago orbieularis (L.) Bast. 
T Alyssum alyssoides L. 
T Euphorbia exigua L. 
T Petrohagia prolifera (L.) Bal. et Heyw. 
C Cal amentha nepeta (L.) Sav. 
T Bromus rubens L. 
P Spartium juneeum L. 
T Hornungia petraea (L.) Reich. 

r: 
r+ r+ 
r+ r+ 
r 

'1. R. 

4 
1 

0,4 
0,4 
0,4 
0,1 

395 
242 
299 
181 
138 
159 
156 
131 
124 

99 
77 
77 
77 
32 

450 
102 

52 
48 
44 
40 
26 
17 
17 
16 
14 

2 
37 
36 
29 
26 
22 
22 
19 
19 
19 
15 
12 
12 
12 
11 

8 
5 
5 

143 
15 

7 
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3 ) CARACTERISTIQUES DE L'ORDRE ET DE LA CLASSE(suite) : 
T Parentueellla latlfolla (L.) Car. 
H Sanguisorba minor Seop. ssp.magnolii(Spaeh.)Briq. 
C Plantago sempervirens Cr. 
T Medieago rigidula (L.) AlI. 
T Vicia hybrida L. 
T Bromus squarrosus L. 
H Salvia verbenaea L. ssp. verbenaca 
G Ophrys lutea (Gouan) Cayo 
T Vicia peregrina L. 
T Medicago seutellata (L.) Mill. 
T Astragalus namosus L. 
4 ) ESPECES DES QUERCETEA ILICIS : 
P OLEA EUROPAEA L. ssp. SyLVESTRIS Brot. 
P Asparagus acutifolius L. 
H Rumex intermedius DC. 
P Euphorbia dendroides L. 
P Pistacia lentiscus L. 
G Arisarum vulgare Targ.-Toz. 
C Teucriu� ehamaedrys L. 
P Rhamnus alaternus L. 
G Leucoium nieaeense Ard. 
P Smilax aspera L. 
P Calyeotome spinosa (L. ) Link. 

5) ESPECES DES ONONIDO-ROSMARINETEA : 
H Avenula bromoldes (Gouan) Scholz. 
C Fumana laevipes (L.) Spach. 
C Asperula eynanehiea L. 
H Potentilla hirta L. 
H Eehinops ritro L. 
6 ) ESPECES DES CISTO-LAVANDULETEA : 
T Brlza maXlma L. 
T Linum trigynum L. 
7 ) AUTRES XERO-THERMOPHYTES : 
P PINGS RAlEPENSIS MIll. 
C Braehypodium retusum (Pers.) P. B. 
H Dactylis glomerata L. ssp.hispanica(Roth.)Nym. 
C Thymus vulgaris L. 
C Euphorbia spinosa L. 
T Odontites lutea (L.) Clairy. 
C Sedum sediforme (Jacq.) Pau. 
H Galium eorrudifolium ViII. 
C Ononis minutissima L. 
C Sedum ochrqleucum Chaix 
P Cistus albidus L. 
T Bromus madritensis L. 
H Erysimum grandiflorum Desf. 
C Lobularia maritima (L.) Desv. 
H Hyoseris radiata L. 
T Geranium purpureum ViII. 
C Centranthus ruber (L.) OC. 
C Argyrolobium zanonii (Tur.) Ball. 
C Dianthus sylvestris Wulf. ssp. longicaulis Ten. 
C Biscutella nicaeensis Jord. 

Pr + AD V. R. 

7 
4 
4 
4 
4 
4 
1 

0,3 
0,1 
0,1 
0,1 

5 
28 
13 
13 
44 
18 
11 

9 
8 
8 
1 

84 
36 
12 
11 
1 

87 
36 

44 
3979 
190 
380 
313 
119 
110 

85 
59 

108 
87 
55 
46 
44 
38 
37 
34 
26 
24 
20 
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7) AUTRES XERO-THERMOPHYTES (suite) : 
C Hellchrysum stoechas (L.) r,loench. 
G Leontodon tuberosus L. 
C Phagnalon saxatile (L.) Casso 
G Ophrys bertoloni Mor. 
C Dianthus ferrugineus �ill. 
G Barlia robertiana (Lois.) Sreut. 
G Serapias vomeracea (Burn.) Briq. 
8) MESOPHYTES ET ESPECES A LARGE ECOLOGIE : 
T Sherarctla arvenS1S L. 
T Trifolium campestre �ch. 
C Petrohagia saxifraga (L.) Link. 
H Plantago lanceolata L. 
H Stachys recta L. 
H Poa bulbosa L. 
T Minuartia hybrida (ViII.) Sch. 
C Helianthemum nummularium (L.) Hill. 
H Galium obliquum ViII. 
H Eryngium campestre L. 
H Crepis vesicaria L. ssp. haenseleri (Bois.) Sell. 
T Anagallis faemina Mill. 
T Torilis arvensis (Huds.) Link.ssp.rurpurea(Ten)Hay. 
H Bromus erectus Huds. 
T Anthemis arvensis L. 
T Erophila vern a (L. ) E. Mey. 
T Veronica arvensis L. 
H Festuca cf. glauca Lam. 
T Bromus sterilis L. 
T Anagallis arvensis L. 
H Lolium perenne L. 
H Festuca duriuscula Auct. 
T Torilis nodosa (L. ) Gaertn. 
T Euphorbia peplus L. 
T Cuscuta epithymum L. 
H Arabis planisiliqua (Pers.) Reich. 
T Sonchus oleraceus L. 
T Blackstonia perfoliata (L.) Huds. 
G Bunium bulbocastanum L. 

Pr + AD V. R. 

40 
29 
15 
8 
5 
1 
1 

151 
144 
131 

50 
19 

133 
45 
44 
34 
34 
18 
13 
2 

158 
54 
40 
40 
36 
33 
27 
25 
22 
18 
16 
12 
8 
5 
1 
1 

9) ACCIDENTELLES: Présence < 1/10 (r) 
a) Espèces des Quercetea ilicis : 
QUERCOS lLEX L., CERArONIA SILlQUA L., Asplenium onopteris L., Clematis 
flammula L., Cneorum tricoccum L., Euphorbia characias L., Jasminum fruti­
cans L., Lonicera implexa Ait., r�yrtus communis L., Osyris alba L., Phil­
lyrea angustifolia L., Phillyrea latifolia L. ssp. media L., Pistacia 
terebinthus L., Rubia peregrina L., Viburnum tinus L. 

b) Es�èces des Ononido-Rosmarinetea : 
CephaTana leucantha (L.) R. et Sch., Coris monspel iensis L., Coronilla 
minima L., Dorycnium pentaphyllum Scop. ssp. pentaphyllum, Fumana eri­
coides (Cav.) Gaud., Fumana thymifol ia (L.) Spach., Globularia punctata 
Lap., Knautia purpurea (Vill.) Borb., Leontodon crispus Vil 1. , Piptatherum 
caerulescens (Desf.) P.B., Potentilla tabernaemontani Asch.var.hirsuta OC., 
Rosmarinus officinalis L., Stachys heraclea AlI., Teucrium montanum L. �h� 
sium divaricatum Jam., Valeriana tuberosa L. 
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9) ACC IDENTELLES (suite) : 
c) Espèces des Cisto-Lavanduletea : 
Cistus monsoellensls L., Polycarpon tetraphyllum L., Silene gallica L., 
frifolium a�vense L. 

5 

d) Autres xéro-thermophytes : . 
Aira elegantlssima schur., Allium roseum L., Antirrhinum latifolium l'1ill., 
Carthamus lanatus L., Centaurea leucophaea Jord. ssp. pseudo-caerulescens 
(Briq.) Oost., Crepis sancta (L.) Back., Echium parviflorum 1'10ench, Ero­
dium malacoides (L.) L'Her., Freesia refracta (Jacq.) Eckl., Galium mu­
rale (L.) All., Hirschfeldia incana (L.) Lagr.-Fos., Juniperus oxycedrus 
L., f1edicago tenoreana Ser., >1elica bauhini AlI., r�uscari comosum (L.) 
:1ill., 11uscari neglectum Guss., j'.lyosotis ramosissima Roch., Ophrys fusca 
Link., Oxalis pes-capraea l., Phleum subulatum (Sav.) A. et G., Piptathe­
rum mil iaceum (L.) Cos., Psilurus incurvus (Gouan.) Sch. et Th., Reseda 
phyteuma L., Senecio bicolor (Hild.) Tod. ssp. cineraria (OC.) Chat., 
Sideritis hirsuta L., Stachys ocymastrum (L.) Briq., Teucrium flavum L., 
Teucrium polium L., 'Ialerianella coronata (l.) OC. 
e) Mésophytes et espèces a large écologie : 
Aceras anthropophora (L.) Ait. f., Anthericum 1 il iago L., Arabidopsis tha-
1 iana (L.) Heyn., Arrhenatherum elatius (L.) P. B., Artemisia campestris L., 
Avena sterilis L., Bellis sylvestris Cyr., Brachypodium phoenicoides (L.) 
R. et S., Bromus hordeaceus L.ssp. hordeaceus, Calendula arvensis L., Cam­
panula rapunculus L., Capsella bursa-pastoris (L.) Med., Cardamine hirsuta 
L., Carduus pycnocephalus L., Carduus tenuiflorus Curt., Carex hallerana 
Asso, Centaurium erythraea Rafn., Cerastium arvense L., Coleostephus myco­
nis (L.) Reich., Crepis foetida L., Cynodon dactylon(L.) Pers., Daucus 
carota L., Erodium cicutarium (L.) L' Her., Euphorbia hel ioscopia L., Eu­
phorbia peplus L. ssp. peploides Gouan, Euphorbia segetalis L., Fumaria 
capreolata L., Geranium molle L., Geranium rotundifolium L., Gladiolus 
italicus �ill., Hieracium pilosella L., Himantoglossum hircinum (L.)Spr., 
Hippocrepis comosa L., Koeleria macrantha (Led.) Schult., Lactuca perennis 
L., Lagurus ovatus L., Lathyrus aphaca L., Lepidium hirtum (L.) Sm., Li­
lium pomponium L., Linum bienne �ill., Linum catharticum L., Lotus angus­
tissimus L., Malva sylvestris L., r·ledicago lupulina L., �1elica minuta L., 
Neotinea maculata (Desf.) Steam., Ophrys sphegodes 11il1., Ophrys scolopax 
Cav., Orchis mascula L., Ornithogalum pyrenaicum L., Ornithogalum colli­
num Guss., Orobanche alba Steph., Phleum pratense L. ssp. nodosum (L.) 
Peter, Ranunculus bulbosus L., Ranunculus paludosus Poir., Rhagadiolus 
stellatus (L.) Gaertn., Rubus ulmifolius Sch., Sanguisorba minor Scop. 
ssp. muricata Briq., Saponaria ocymoides L., Scandix pecten-veneris L., 
Scrophularia canina L., Sedum acre L., Sedum album L., Sedum dasyphyllum 
L., Sedum rubens L., Spiranthes spiral is (L.) Chev., Stachys arvensis L. , 
Stellaria media (L.) Vill., Teucrium botrys L., Trifolium dubium Sibth., 
Trisetum flavescens (L.) P.B., Veronica cymbalaria Bad., Vicia hirsuta(L) 
Gray, Vicia lutea L., Vicia sativa L. ssp. nigra (L.) Ehrh., Vincetoxicum 
hirundinaria ,'1ed., Vulpia myuros (L.) Gmel. 
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autres xérothermophytes. 

II - OBSERVATIONS PHYTOSOCIOLOGIQUES 

L'association étudiée se rattache clairement à l'alliance du Thero-Bra­
chypodion. Elle est voisine mais différente des Phlomido-Brachypodietum ramo­
si = Brachypodietum ramosi et Asphodelo-stipetum retortae = Asphodeletum fis-' 
tulosi définis par BRAUN-BLANQUET, MOLINIER et leurs successeurS en Languedoc 
et eu Provence. Elle se distingue d'abord par les caractéristiques Hypochoeris 
achyrophorus> Coronilla scorpioides> Allium acutiflorum> Lotus ornithopodioides 
et Picris sprengerana absents ou rares dans ces groupements, ainsi que par la 
plus grande présence et abondance de Trifolium scabrum> Linum strictum, Meli­
lotus sulcata et Medicago truncatula. 

Le nombre de caractéristiques de la classe et des unités supérieures 
est sensiblement le même que pour ces associations, alors que le nombre des 
espèces compagnes est plus élevé. Parmi ces dernières il faut notamment citer 
les espèces suivantes dont la présence est forte (IV, Ill, Il) dans notre as­
sociation alors qu'elle est nulle ou faible dans les groupements cités ci­
dessus : Odontites lutea> Petrohagia saxifraga> Stachys recta> Fumana laevi­
pes> Rumex intermedius> EUphorbia dendroides> Lobularia maritima> Hyoseris ra­
diata> Geranium purpureum> Biscutella nicaeensis> Helianthemum nwmrularium> 
Galium obliquum> Anagallis foemina> Torilis arvensis ssp. purpurea etc ... In­
versement un certain nombre d'espèces présentes dans les groupements de Provence 
et du Languedoc manquent ici en particulier les caractéristiques d'association 
phlomis lychnitis> Narcissus dubius> Echinaria capitata> Medicago corona ta et 
M. disciformis. De plus certaines caractéristiques des Thero-Brachypodietea et 
des unités inférieures communes dans les associations provençales ou languedo­
ciennes sont rares ou absentes ici, par exemple Asphodelus fistulosus> Campanula 
erinus> Hippocrepis multisiliquosa et H. ciliata> Nardurus tenuiflorus, Scandix 
australi� Sanguisorba minor ssp. magnolii> Filago germanica etc ... 

III - SPECTRES 

Dans tous les tableaux la première colonne donne le spectre réel % établi 
à partir des valeurs de recouvrement des espèces et la dernière le nombre des 
espèces. 

1) Spectre phytosociologique et écologique 

Spectre réel 
(Valeur de Nombre 

recouvrement %) d'espèces 

Espèces des Thero-Brachypodietea 45 103 
" " Queraetea ilicis 1 26 
" " Ononido-Rosmarinetea 1 21 
.. " Cisto-Lavanduletea 1 6 

Autre xéro-thermophytes 40 S6 
Mésophytes et espèces à large écologie 12 106 

Total 100 318 
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Le spectre réel montre bien la prédominance des espèces des Thero-Brachy­
podietea (21% sont des caractéristiques de l'association et de l'alliance Thero­
Brachypodion). Les xéro-thermophytes sont également très importantes, beaucoup 
plus que les mésophytes et espèces à large écologie, cela malgré le nombre plus 
élevé de ces dernières. Les vestiges du climax ou des autres groupements de dé­
gradation ont un pourcentage très faible, malgré un nombre non négligeable d' 
espèces pour les classes des Quercetea ilicis et des Ononido-Rosmarinetea. 

2) Spectre biologique 

Spectre réel 
(Valeur de Nombre 

recouvrement %) d'espèces 

Phanérophytes 2 26 

Charnaephytes 38 4 1  

Hémicryptophytes 16 75 

Géophytes 2 3S 

Thérophytes 42 14 1 

Le spectre montre bien la prédominance des thérophytes. La valeur éle­
vée des charnaephytes dans le spectre réel est due en grande partie à la forte 
abondance-dominance du Brachypodium retusum. Il faut aussi remarquer le fa�­
ble pourcentage des phanérophytes et des géophytes malgré un nombre d'espèces 
non négligeable. 

3) Spectre choro10gique 

Spectre réel 
(Valeur de Nombre 

recouvrement %) d'espèces 

Méditerranéennes 60,3 ISI 
Subméditerranéennes 2,6 IS 
Méditerranéo-atlantiques et submédi terranéo- 14,5 49 

subat1antiques 
Sud-européennes 2,0 10 
Européennes 0,5 8 
Eurasiatiques et eurosibériennes 12,4 59 
Holarctiques, circumboréales et subcircumboréales 0, 5 6 
Pa1éotropicales et pa1éosubtropica1es 6,6 8 
Pa1éotempérées 0, 1 5 
Subcosmopolites 0,4 S 
Afrique du Sud 0,1 2 
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L'association est essentiellement formée d'espèces méditerranéennes (plus 
de 60% du spectre réel et presque la moitié des espèces) . Il faut aussi remar­
quer une certaine importance des méditerraneo-atlantiques et subméditerraneo­
subatlantiques ainsi que des eurasiatiques et eurosibériennes. De plus les pa­
léotropicales et paléosubtropicales atteignent une valeur notable étant donné 
le faible nombre d'espèces, cela en rapport avec la xérothermophilie de l'as­
sociation. 

IV - ECOLOGIE 

1) Climat 

Le Trifolio-Hypochoeretum est surtout localisé dans les zones proches 
du littoral, en relation avec un climat méditerranéen tempéré à hivers doux 
et étés chauds et secs. Bien représenté dans l'étage thermo-méditerranéen, i l  
est également répandu dans l'étage mésoméditerranéen, moins chaud, o ù  i l  peut 
s'élever jusqu'à 600-700 mètres d'altitude, sur des pentes particulièrement 
abritées exposées au sud ou à l'ouest. 

Les températures moyennes annuelles varient de 16°5 à Monaco à 13°2 à 
Peillon. Les moyennes du mois le plus chaud (juillet) sont comprises entre 
23°7 (Monaco) et 22°5 (Peillon) tandis que celles du mois le plus froi d (jan­
vier ou février) oscillent entre 10°4 et 6°1 (mêmes localités). Le nombre an­
nuel de jours de gelée presque nul ou très faible dans la région littorale de­
vient plus important avec l'altitude et à l'intérieur. Ainsi il atteint 70 à 
Peillon. 

Les précipitations sont celles du régime méditerranéen nOI d'EMBERGER 
maxima en automne et en hiver, printemps un peu moins arrosé que l'hiver� 
sécheresse estivale prononcée. Les moyennes annuelles sont comprises entre 
716 mm au cap Ferrat et 1,030 mm à Peillon. 

2) Substratum géologique et sols 

Le sous-sol du Trifolio-Hypochoeretum est toujours calcaire. La plu­
part des relevés ont été effectués sur du Jurassique compact souvent dolom.i­
tique (Bajocien-Bathonien, Kimméridgien, Portlandien etc ... ). Sur le Crétacé 
ou l'Eocène marna-calcaire ou marneux, ces pelouses sont beaucoup plus rares. 

Les sols sont soit des sols rouges méditerranéens, décarbonatés et par­
fois partiellement décalcifiés, soit des rendzines, parfois dolomitiques. La 
roche mère affleure presque partout et les sols, toujours peu épais, finissent 
par se localiser dans des fissures ou des poches entre les blocs de calcaire. 
Tous ces sols ne comportent qu'un seul horizon, riche en argile, très caillou­
teux, de structure grumeleuse, mais souvent polyédrique en profondeur. Ils 
contiennent très peu d'humus (mull calcique) et sont généralement neutres ou 
basiques (pH compris entre 7,3 et 8,2). Leur taux de carbonates, pour l'en­
semble des relevés effectués, varie entre 0 et 63%. 

3) Facteurs biotiques et dynamisme du groupement 

Les pelouses du Trifolio�Hypochoeretum représentent l'un des derniers 
stades de l'évolution régressive de la végétation qui, sur substratum calcai­
re, se manifeste depuis des siècles dans toute la région littorale des Alpes 
Maritimes. La destruction des forêts plus ou moins climaciques (Oleo-Lentis­
cetum, Quercetum ilicis) a d'abord donné des groupements, souvent couverts de 
pin d'Alep, qui contiennent encore beaucoup d'espèces des 0Aercetea ilicis. 
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Ce sont des garrigues à Lentisque, Olivier, Caroubier et EUphOPbia dendPoides 
(O'leo-Lentisaetum euphol'bietosumJ dans l'étage th.ermomedi terranéen, ou des gar­
rigues à C alycotome et Lent isque (Catycotol7/Q-Pistaaier;um) dans l ' étage meso­
méditerranéen. l>evas tées par les incendies Ces forêts de pins et Ces garrigues 
se reconstituent de multiples fois mais finissent �ar être remplacées par des 
groupements indiquant une d égr adation plus avancée. 

Ainsi peuvent appara1t�e des associations appartenant � l'ordre des 800-
marinetetalia souvent aussi couvertes de Pin d'Alep, notamment le thermophile 
E'wIIano-Ro8/11Ql·inetum surtout développé sur calcaire marneux et marnes, tandis 
que Sur calcaire compact cette étape n'existe pas toujours. Finalemen t et, prin­
cipalemen t sur substratum calcaire compact, le terme nltime de la dégradation 
est le Trifolio-Hypoahoe�etum. Ces pelouses se trouvent alors en m osaïque au­
milieu des garrigues où elles s ' étendent après les incendies ou le long des 
sentiers, tand is qu' elles dis par�issent assez rapidement après la reconstitution 
de la végétation arbustive. Les p lan tes de l'association, notamment les théro­
phytes, se développent et fleurissen t au printemps au m o men t des pluies, puis 
se d éssè chent aux approc:hes de l ' été. Avec les pluies d'automne uo certain nom­
bre d'espèces fleurissetlt à nouveau tandis que d'au cres, à floraison tardive , 
font leur appari tion (SCille autumnalis, Od�ltites Lutea). Il peut également 
arriver qu'un prin temps particulièrement sec ne permette pas le développ�ent 
nonnal du groupeme.ot, beaucoup d ' espèc es ne germant ou ne fleurissant pas. 

La comparaison avec la Provence et le Languedoc, où les groupements des 
Thero-Brachypodietea sont particulièrement étendus, montre que, dans les Alpes 
Maritimes, en raison peut-être du climat plus humide, les associations apparte­
nant à cette classe occupent une aire beaucoup plus restreinte, ma�s qui sem­
ble cependant s'agrandir à l'heure actuelle avec la recrudescence des incendies� 

CONCLUSIONS 

L'association à Trifolium scabrwn et HypochoeT'is achyrophoru.s {Trifolio­
HypochoeretumJ est le principal représentant de l'alliance du Thero-Brachyp� 
di on dans les Alpes maritimes calcaires littorales. Riche en thérophytes et 
avec Brachypodivm retusum souvent dominant, elle rappelle les groupements vQi-· 
sins de Provence et du Languedoc, mais sIen différencie nettement floristique­
ment. 

Ces pelouses se rencont rent le plus général emen t en mosaïque au milieu 
des garrigues des Queroetea i7.icia ou du ROSTnazoino-Eric'ion et elles constituent 
u.n stade plus avancé et souvent ultime de la dégradati on de la végétation. Le 
sous-sol est le l'lus généralement du ca1caüe compact (surtou�t j urassique) et 
les sols des rendzines ou des sols rouges méditerraneens. De surf ace relative­
menr faible, ell es ont cepe ndant actu ellement tendance a s ' étendre en .aison 
des nomb�euK incendies de i�rêts et de garrigues qui, malheureusement, se pro­
duisent de plus en plus dans la région. 
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DISCUSSION 

R. LOISEL. - Une des caractéristiques des pelouses à Brachypodium ramçsum de 
Provence, de Languedoc est leur remarquable richesse en annuelles du moins 
quand il s'agit de pelouses se rattachant au Therç-Braohypodion, ce qui 
n'est pas toujours le cas. 

J. DUVIGNEAUD. - Je me demande si la dégradation du tapis végétal ne passe 
pas par deux stades distincts, le premier correspondant à une pelouse plus 
ou moins dense à Braohypodium retusum (= B. ramosum) qui serait l'associa­
tion à Braohypodium ramosum et Phlomis lyohnitis, le second (dégradation 
ultime) correspondant à la pelouse à annuelles et à Hypochoeris aernensis. 

G. LAPRAZ. - Les pelouses étudiées constituent le dernier stade de l'évolution 
régres sive de la végétation dans les Alpes-Maritimes proclles du littoral. 
L'exis�ence de cllamaephytes et d'hémicryptopbytes en mélan ge avec les thé­
rophytes est conscante. 'En 'Particulier 8raO'hypçd;iWII l'Q11!Osum qui existe a ussi, 
parfois abondamment dans les gar rigues de l'O�eo-Lenticaetum. du CaZyootomo­
Pistaciettun ou même du Fumarn>-Rosmarinetum,devient souvent encore plus abon­
dant lorsque disparais sent, à la suite des incendies, les arbustes ec ar­
brisseaux xérophiles, mais il n'y a pas d'association interm'êdiaire entre 
les garrigues e� les pelouses du TrifoZio-Hypochoeretum. 

La quantité de thérophytes dépend de la plus ou moins grande abondan­
c: d:s ch�a:phytes (not�ent de bra:hypode) et hémicryptophytes, l'asso­
clatlon n eX1stant que Sl ces types b101og1ques sont en peuplements suffi­
samment ouverts pour permettre le développement des annuelles. Il existe 
cependant parfois des pelouses où Brachypodium ramosum recouvre presque 
toute la surface. Ces peuplements, floristiquement très pauvres, sans thé­
rophytes, n'appartiennent plus à l'association. 

Il faut enfin noter que l'association décrite remplace dans les Alpes­
Maritimes l'association à Braohypodium ramosum et Ph�omis �yohnities proven­
çale ou Languedocienne et qu'en particulier Ph�omis �ychnitis n'existe pas 
dans les Alpes- Mar it imes. 


